
 1 

 
Général de brigade (2s) Jean Boÿ      16 septembre 2010 

1
ère
 édition : avril 2009 

 

 

Historique de la 

112e promotion (1925-27), 

promotion de Maroc et Syrie 

 

 
Origine du nom 

 Le nom choisi par la 112
e
 promotion rappelle les actions de police qui se déroulent 

dans ces deux pays. Au Maroc, les opérations de pacification se poursuivent dans la Tache de 

Taza tandis qu’en Syrie, les tribus du Djebel Druze, en révolte (1925), sont ramenées au 

calme et à la raison. 

 

 

Cette promotion n’a pas d’insigne 

 

 

 
    Plaque de shako de l’Ecole spéciale militaire 

    modèle 1887, toujours en service. 

    Plaque en cuivre de 8,5 cm de haut et de 11,5 cm de large. 

 

 

 

Effectifs à l’entrée 

La 112
e
 promotion comprend trois cent cinquante-trois membres*. 

*La liste des membres de cette promotion figure dans le Bulletin de la Saint-Cyrienne 49, de décembre 1927. 

 

Français : trois cent vingt-huit élèves officiers, sept d’entre eux venant de la promotion 

précédente. 

 

Etrangers : ils sont vingt-cinq. Ce sont : 

- un Albanais (�izami Rushdi Oriza) ; 

- cinq Chinois (Li Chao Yuen, Li Hing-Yong, Tchang-Veng, Tchang-Yung-Pki et 

Wang-Sing-Tché) ; 

- un Géorgien (Mérab Djordjanadzé, venant de la promotion précédente) ; 

- onze Persans (le futur général Aziz Afkhami, Alai, le prince Mirza Kadjar Darab, 

appartenant à la dynastie régnante, Nezanedin Diba, Hatemi, le futur général de brigade 

Abdul Hossein Hedjazi, le futur lieutenant de Cavalerie Mahmoud Kassra, Hossein Khoda, 

Hussein Mossadeghi, Ahmed Raffatt et le futur colonel d’Infanterie Sohrab Diba) ; 

- un Roumain (Serge Tolstoï) ; 
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- cinq Russes (le futur lieutenant de la Légion étrangère W. Alexandroff-Dolnic, 

Eugène Bogaevsky, Léon Komaroff, André Kotzebue et le futur lieutenant de réserve 

Nicolas Makéiew, venant de la promotion précédente) ; 

- un Tunisien (Othman ben Mohamed Longo, venant de la promotion précédente). 

 

 Le major d’entrée est l’élève officier Louis, Abel, Achille Marquet (1907-1994), plus 

tard major de passage** et de sortie, sous-lieutenant du Train puis général de brigade, 

commandeur de la Légion d’honneur. 

**Le major de passage est le premier de l’examen passé entre la première et la seconde année du stage à l’Ecole. 

 

 Le premier matriculé de la promotion, le Père Système, est l’élève officier François, 

Rogatien, Marie, Jean Mollat (….-1962), plus tard colonel de Cavalerie. 

 

 

Nombre d’officiers formés 

Trois cent quinze sous-lieutenants sortent de l’Ecole en 1927 : 

- deux cent vingt-sept dans l’Infanterie ; 

- huit dans l’Infanterie/Chars de combat ; 

- dix dans l’Infanterie coloniale ; 

- trente-cinq dans la Cavalerie ; 

- trente-cinq dans l’Aéronautique, devenue plus tard l’armée de l’Air. 

 

 Le major de sortie, déjà major d’entrée puis de passage est le sous-lieutenant du Train 

Louis, Abel, Achille Marquet (1907-1994), plus tard général de brigade, commandeur de la 

Légion d’honneur. 

 

Treize élèves officiers français ne sont pas promus en 1927 : un décède à l’Ecole, un 

passe à l’Ecole Polytechnique, deux sont placés en congé pour un an, trois sont ajournés à 

1926-28, un démissionne et quitte l’Ecole tandis que cinq y poursuivent leur formation avec la 

promotion suivante. 

 

Les élèves étrangers, simples stagiaires, ne sont (normalement) pas promus dans 

l’Armée française. 

 

 

Morts pour la France et morts en service 

Cinquante-quatre officiers de cette promotion tombent au Champ d’honneur***, 

suivant le colonel Jean Le Boulicaut, dans le Livre d’or des Saint-Cyriens morts au Champ 

d’honneur (Ed. la Saint-Cyrienne, 1990) : 

- cinq au Maroc (1931 à 1934) ; 

- un en Mauritanie (1932) ; 

- trente et un durant la Seconde Guerre mondiale ou en captivité, en déportation ou des suites 

de leurs blessures ; 

- onze en Indochine, à diverses époques de 1945 à 1952 ; 

- cinq au cours des opérations de sécurité et de maintien de l’ordre en Afrique du Nord, 

- un en Tunisie (1953). 

***L’expression « mort au Champ d’honneur », qu’utilise le colonel Jean Le Boulicaut n’est pas 

réglementaire : l’ordonnance n° 452.717 du 2 novembre 1945 ne connaît que des « morts pour la France » et des 

« morts en service ». 
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Données historiques propres à cette promotion 

1) Son altesse royale le prince de Galles, futur Edouard VIII, duc de Windsor après 

son abdication, est inscrit comme membre bienfaiteur de la 112
e
 promotion, dans l’Annuaire 

de la Saint-Cyrienne. 

 

 

2) La 112
e
 promotion donne plusieurs officiers généraux à l’armée de Terre, à l’armée 

de l’Air et au corps du Contrôle. 

Armée de terre 

Un général d’armée (GAR) 

- Malivoire Filhol de Camas, Philippe (1907-1992), GAR (Infanterie), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

 

Trois généraux de corps d’armée (GCA) 

- Bourdarias, Alphonse (1905-….), GCA (Infanterie). 

- Dulac, Léon, Hippolyte, Guillaume, André (1907-1992), GCA (Infanterie), grand officier de 

la Légion d’honneur. 

- Ginestet, Philippe, Roger, Louis (1905-1962), GCA (Infanterie), grand officier de la Légion 

d’honneur, mort pour la France. 

 

Sept généraux de division (GDI) 

- Arfouilloux, André (1904-1973), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion d’honneur. 

- Communal, Pierre (1906-….), GDI (Infanterie coloniale), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- Du Passage, Pierre, François, J., Marie (1905-1989), GDI (Infanterie). 

- Faure, Jacques, Marie, Alfred, Gaston (1904-1988), GDI (Infanterie). 

- Gombeaud, Jean, Emile, Pierre (1907-1980), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- Le Porz, Jean, Guénaël (1906-….), GDI (Infanterie coloniale), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- Manière, Jean, Christian, Adolphe (….-1963), GDI (Infanterie coloniale). 

 

Trois intendants généraux de 1
re
 classe (Int G 1) (Int G 1, intendants généraux de 1

re
 

classe ; CGD, commissaires généraux de division, aujourd’hui) 

- Dispons, Paul, Justin, Emile (1906-1989), Int G 1 (Infanterie puis Intendance). 

- Ourliac, André, Pierre Louis, Léon (1907-….), Int G 1 ((Infanterie puis Intendance). 

- Vilatte, Jean, Jouanaud (1905-2003), Int G 1 (Infanterie puis Intendance). 

 

Trente généraux de brigade (GBR) 

- Appert, Raymond, Paul, Etienne, Marie (1904-1973), GBR (Infanterie coloniale), grand-

croix de la Légion d’honneur, compagnon de la Libération. 

- Bernard, Julien, Paul (1906-….), GBR (Infanterie). 

- Boisseau, René, Edouard, Auguste (1906-1985), GBR (Infanterie coloniale). 

- Bonnefous, André, Maurice, Edouard (1905-….), GBR (Infanterie). 

- Broyelle, Jean, Armand (1906-1968), GBR (Infanterie coloniale). 

- Busquet de Caumont, Pierre, Robert, Marie, Joseph, Isambart (1903-1978), GBR 

(Infanterie). 

- Chaboud, Henri, Antoine, Marie, Joseph (1903-2000), GBR (Infanterie coloniale). 

- Clément, Claude, André, A. (1906-1996), GBR (Infanterie). 

- Codet, Pierre, André (1905-….), GBR (Cavalerie). 
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- De Bourdoncle de Saint-Salvy, Olivier, Marie, Joseph (1905-1989), GBR (Cavalerie). 

- De Pianelli, Yves, Marie, Florimond (1905-1978), GBR (Infanterie). 

- De Rocquigny du Fayel, Michel, Armand, Alexandre, Ignace, Marie (1904-1971), GBR 

(Infanterie). 

- Jacquot, Marcel, Marie, N. (1902-….), GBR (Infanterie coloniale). 

- Larroque, Jean, Elie, Antonin (….-1965), GBR (Infanterie coloniale). 

- Legendre, Jean, Louis, Joseph, Dominique (1906-1984), GBR (Cavalerie). 

- Lejeune, Pierre, Henri, Adrien (1905-1984), GBR (Infanterie). 

- Mariaux, Lucien, Jacques (1907-….), GBR (Infanterie). 

- Marquet, Louis, Abel, Achille (1907-1994), GBR (Infanterie puis Train). 

- Moneglia, Vincent, Edme (1905-….), GBR (Infanterie). 

- Partiot, François, Marie, Henry (1906-1996), GBR (Infanterie). 

- Pelleterat de Borde, Auguste, Marie, Paul (1907-….), GBR (Infanterie). 

- Robineau, François, Jean, Aimé (1904-….), GBR (Artillerie coloniale). 

- Ronsin, René (1907-1981), GBR (Infanterie). 

- Rouvillois, Jean, Jacques, Frédéric (1905-1975), GBR (Cavalerie), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

- Solenne, Pierre, Emile (….-….), GBR (Infanterie puis Gendarmerie). 

- Tabouis, André, Marie, H. (1906-….), GBR (Infanterie). 

- Thomas, Pierre, Jean, René (1906-….), GBR (Artillerie). 

- Turnier, Marcel (1906-….), GBR (Infanterie). 

- Vergnette de La Motte, Jean, Henry, Marie (1907-1963), GBR (Infanterie). 

- Viotte, François, Jules, Louis (1905-….), GBR (Cavalerie). 

 

Cinq intendants généraux de 2
e
 classe (Int G 2) (Int G 2, intendants généraux de 2

e
 

classe ; CGB, commissaires généraux de brigade, aujourd’hui) 

- Bonneau, Henri, Daniel (1905-1997), Int G 2 (Infanterie puis Intendance). 

- Dardet, Victor, Clotaire, Arsène (1903-….), Int G 2 (Infanterie coloniale puis Intendance 

coloniale). 

- Dujardin, Frantz (….-1971), Int G 2 (Infanterie puis Intendance). 

- Furet, Jean, Alexandre (….-….), Int G 2 (Gendarmerie puis, Intendance). 

- Roux, Pierre, Edmond (1905-1987), Int G 2 (Infanterie coloniale puis Intendance coloniale). 

 Armée de l’Air 

 

Deux généraux de division aérienne (GDA) 

- De Buretel de Chassey, Xavier, Marie, Roger (1906-1996), GDA (Air). 

- Gaujour, Robert, Jacques, E. (1906-….), GDA (Air), grand officier de la Légion d’honneur. 

 

Deux généraux de brigade aérienne (GBA) 

- Lhéritier, Octave, Joseph, Henri (1904-1989), GBA (Air). 

- Rouget, Henri, Léon, Félix (….-1994), GBA (Air). 

 

 Corps du Contrôle 

 Un contrôleur général de 1
re
 classe de l’Armée (CGA 1) 

- Britsch, Jean, Marie, Georges (….-2000), CGA 1 (Air puis Contrôle/Air). 

 

 Un contrôleur général de 2
e
 classe de l’Armée (CGA 2) 

- Jeanneau, Lucien (….-1996), CGA 2 (Artillerie coloniale puis Intendance puis Contrôle). 
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3) La 112
e
 promotion donne deux officiers généraux à l’Armée iranienne : 

- Afkhani, Aziz (….-….), GAL (Cavalerie). 

- Hedjazi, Abdul, Hossein (….-….), GBR. 

 

 

Personnages marquants ou atypiques 

 Le chef d’escadrons de Cavalerie René, Jean, Marie de �euchèze (1904-1944) 

s’illustre de façon tout à fait glorieuse. Arrêté par les Allemands en 1943, il 

s’évade et récupère l’étendard caché du 2
e
 régiment de dragons pour le 

porter en Afrique du Nord où le corps va être reconstitué. 

 
     Chef d’escadrons René de �euchèze 

 

« Le 29 septembre 1943, il embarque de nuit sur un canot pour un 

rendez-vous avec le sous-marin l’Arthémuse. Il porte l’étendard du 2
e
 RD, 

le plus ancien régiment de cavalerie de l’Armée française, enroulé autour 

de son corps sous ses vêtements. Pour cet exploit, l’étendard sera décoré de 

la médaille des évadés, le seul régiment à être ainsi honoré » (Extrait d’un article de TIM 196, 

de juillet-août 2008). Peu après, en août 1944, le chef d’escadron de �euchèze débarque en 

Provence, avec le 2
e
 régiment de dragons (août1944). Il meurt pour la France, à bord de son 

char, à Autun, le 9 septembre 1944. 

 

 Le général d’armée Philippe Malivoire Filhol de Camas (1907-1992), grand officier 

de la Légion d’honneur, six fois cité au combat, choisit l’Infanterie à sa sortie de l’Ecole. Il 

fait une belle carrière, pour une bonne part aux côtés du futur maréchal de Lattre de 

Tassigny. Commandant supérieur interarmées en Algérie (1963-64) puis commandant la 9
e
 

région militaire (1964-65), à Marseille, il achève son parcours comme gouverneur militaire de 

Paris, commandant la 1
re
 région militaire et membre du Conseil supérieur de l’armée de Terre. 

 

 Le général de brigade Raymond, Paul, Etienne, Marie Appert (1904-

1973), grand-croix de la Légion d’honneur, compagnon de la Libération, 

appartient à l’Infanterie coloniale. 

 
Général de brigade Raymond Appert 

 

La guerre venue, il se signale par son action en Côte des Somalis 

française dont il organise le ralliement à De Gaulle (1942) et dont il sera le 

commandant supérieur plus tard, à deux reprises. Il termine sa carrière, en 

1962, comme commandant supérieur des troupes du Pacifique. 

 

 Le général de corps d’armée Philippe, Roger, Louis Ginestet (1905-1962), grand 

officier de la Légion d’honneur, brillant officier d’Infanterie, fait une belle guerre dans la 

Résistance avec le corps Pommiès. Commandant la 13
e
 division d’infanterie, dans le Sud-

Oranais puis inspecteur de la Défense intérieure du Territoire puis commandant du corps 

d’armée d’Oran, grièvement blessé dans un attentat, il meurt pour la France en juin 1962. 

 

 Le général de brigade François, Marie, Henry Partiot (1906-1996), commandeur de la 

Légion d’honneur, six fois cité au combat, est issu de l’Infanterie. Soldat à la personnalité 

affirmée, commandant la subdivision de Versailles en 1962, il « aurait reçu des instructions 

impératives en vue de l’exécution des condamnés à mort O.A.S. Or parmi les trois condamnés 

à mort, figurait Edmond Jouhaud qui fut, à l’Ecole spéciale militaire de Saint-Cyr, le 
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« binôme » du général Partiot ? C’est pour cette raison que le commandant de la subdivision 

de Versailles aurait décidé de demander à passer dans la deuxième section. Il est certaines 

besognes qui sont inconciliables avec l’honneur et l’amitié », (Extrait de Carrefour n°924, du 

30 mai 1962). 

 

 Le général de division Jean, Emile, Pierre Gombeaud (1907-1980), grand officier de 

la Légion d’honneur, issu de l’Infanterie, compte dix citations et trois blessures 

au combat. Il fait, à la Légion étrangère, une bonne partie de sa carrière, qu’il 

termine comme commandant de l’Ecole spéciale militaire interarmes de Saint-

Cyr-Coëtqudan puis commandant de la 10
e
 région militaire. 

 
     Général de division Jean Gombeaud 

 

 Le colonel de Cavalerie François, Rogatien, Marie, Jean Mollat (….-

1962), Père Système de la promotion, à la retraite à Blida, disparaît (1962) au 

cours d’une tournée qu’il effectuait comme visiteur médical, entre Alger et Oran. Le colonel 

Jean Le Boulicaut le donne comme mort au champ d’honneur dans le Livre d’or des Saint-

Cyriens morts au champ d’honneur (Ed. la Saint-Cyrienne, 1990). 

 

 Le colonel d’Infanterie coloniale Robert, Marie, Benjamin Gufflet (….-1945), meurt 

pour la France, en Indochine, en 1945. 

 

 Le colonel d’Infanterie coloniale Charles, Paul, Alexandre Lacheroy 

(1906-2005), chevalier de la Légion d’honneur, ancien directeur du Centre 

d’études asiatiques et africaines (1953-56), un temps directeur du Service de 

l’information et de l’action psychologique (1958), à Alger, passé ensuite dans la 

clandestinité antigaulliste, est un expert de la guerre révolutionnaire. 

 
Colonel Charles Lacheroy 

 

Il est auteur de : Action Viet-Minh et communiste en Indochine ou une 

leçon de « guerre révolutionnaire » (Ed. CEAA, 1954) et de De Saint-Cyr à l’action 

psychologique. Mémoire d’un siècle (Ed. Lavauzelle, 2003). 

 

 

 Le colonel de Gendarmerie Paul, Baptiste, Sabin Paillole (1905-2002), 

officier de la Légion d’honneur, officier de la Legion of Merit, des Etats-Unis 

d’Amérique, et membre de l’ordre de l’Empire britannique, fait une longue 

carrière dans les services spéciaux. 

 
     Colonel Paul Paillole 

 

 

 Le général de brigade Jean, Elie, Antonin Larroque (….-1965) appartient à 

l’Infanterie coloniale. Il totalise dix citations au combat. 

 

 

Pour la petite histoire 

 Le colonel d’Infanterie de l’Armée iranienne Sohrab Diba, élève étranger de la 112
e
 

promotion est le père de Sa Majesté l’impératrice Farah, épouse du shah d’Iran. 

__________ 


